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¥mener la pavillon anglois | Et pour quelle
raifon ? Non! il nen fera rien. Vive la
pieille Angleterre pour jamais! Sur cette
réponfe, un de ’équipage du garde-cte cria
d’abord : Maco efic perro ( tueg ce chien ;)
& d’aprés cet ordre quatre hommes déchar-
gerent leurs fufils & tuerent le gamgon dans
Yinftant. Alors ils aborderent le vaiffeau; &
-rion contens de la vengeance qu ’ils avoient
exercée contre le Genois, ils éventrerent fon
corps avec un coutelas. S étant emparés du
bitiment, ils prirent la route d’Algefiras,
port efpagnol dans la baie de Gibraltar vis-
a-vis de cette forterefle; mais n’aiant pu
faire la diligence néceffaire & caufe du vent,
nos frégates dans la bale apprirent ce qui ve-
noit d’arriver ; & avec toute la promptitude
poflible elles armerent leurs chaloupes, &
les envoierent, fous les ordres du contre-
maitre de I’Alarme , pour reprendre le vaif-
feau : les Efpagnols, s’en étant apperqus, le
porterent fur terre pour le faire échouer. Ce-
pendant nos marins le joignirent; & quoi-
que fur la propre cbte des afsaillans , qui
dans cé moment fourmilloit de monde, ils
Yaborderent , fe faifirent de tous les facs
d’argent , & les porterent en sfreté a npure
garnifon.

L’on ne fauroit trop admirer la belle con-
,duite & la bravoure indomptable , que les
mateiots britanniques ont montrée en cette
occafion, au mépris du grand feu de mouf-
queterie , tant du vaifseau garde - cfte que
du rivage, ainfi que de celui de la grofie



